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Il faudra monter à l’assaut
du Bataillon pour enlever ce
REIMS­JOINVILLE

ELA va peut­être surprendre,
mais il faut quand même bienl'écrire le gros défautdu

championnat de deuxièmedivision,
c'est d'être trop riche. Trop riche
en compétiteurs, cela va de soi.
Car que résulte­t­il de cette pro­

fusion d'équipes ? Desmatches
plus nombreux, bien sûrmais
aussi des matches à petit public
parce qu'il y a trop dederniers
dans ce championnat, et que les
derniers n'attirent que très rare­
ment la foule.
Alors, dirigeants et réformateurs

du football feraient bien de réfié

deux matches à 2.500 spectateurs
qu'un seul match à 5.000specta­
teurs ?
Cette question en tout cas, est

brûlante d'actualité à Reimsoù
l'on aura vu à huit joursd'inter­
valle, Montpellier et leBataillon
de Joinville. Ce sont là, eneffet,
deux équipes mal classées dedeu­
xième division. Pour voirMontpel­lier. et un groupe demajorettes
accompagné d'une fanfare, il y
avait 2.535 spectateurs samedi au
Stade Delaune. Peut­on vraiment
espérer qu'ils seront plus nom­
breux ce soir pour assister à la
reAcontre*Roims­Bataillon deJoin­

chir à cette question : vaut­il mieux ville ?
En attendant…
cp ÈLE ­ Le Colonel Le Borgne ­ Mon Colonel, c'est­à­

dire Monsieur le Colonel, nous avons presque un conten­
tieux, par«personne interposée. Courtois comme on va levoir.
Vous veus étiez ému, il y a plus d'un an, pour unpapier
afits#acerbe, c'est ma manière, concernant un mauvais match
de votre Bataillon. Je crois même avoir contesté l'utilité de
cette expérience, Joinville. Je déplorais qu'à cetteoccasion,
tout ce que la ville concernée comptait de militaires, musique
en tête, ne fut pas au rendez­vous des Bataillers. Car enfin,si
une équipe de France militaire n'attire pas, partout, quasi en
service commandé, tous les militaires du lieu quand il y en
a, si l'on ne fait pas à cette occasion, donner les cuivres et

par Roger CHABAUD
la grosse caisse, si on ne joue pas d'autre part un football
de baroud, alors disons­le, à quoi ça sert Joinville ?

Vous vous étiez très courtoisement ému de ce propos.
Et je regrettais de vous avoir fait de la peine. Mais il le faut
quelquefois. Ce que je crois c'est qu'une équipe duBataillon
pourrait être pensée au départ des engagés pour le foot.Aulieu de repiquer des espoirs de clubs, pourquoi Joinville ne
ferait pas sa pépinière. Pourquoi n'inventerait­on pas là une
formule, d'étatisme assoupli je le concède et promotionnelle
puisque le mot est à la mode. Pourquoi n'y rechercherait­on pas
fortement, une formation de réaction contre les tendancesà la mode ? Ne se pourrait­il pas que Joinville fût uncentrede recherche pour tout le football, une preuve par neuf etpar…eJoinville

(suite page 7)

Nous croyons quant à nous que
trop de « petits­inatches »nuisentà une compétition et desserventla cause du football. Car la foule
attire la foule, alors que rien n'estplus triste qu'un grand stade outrop de places sont inoccupées.
Cela dit, il est temps d'en venirà cette équipe du Bataillon de

Joinville qui nous rend visite au­
jourd'hui. Le Bataillon, c'est unpeu l’intrus de la Division Il.Onl'y a introduit dans le but d'aguer­rir les footballeurs militaires, peut­ètre aussi parce qu'on croyait quece serait une atimaction dans­ le
championnat, Ces ­ espoirs, encequi concerne le dernier point, nese sont pas réalisés, les résultatsde l’équipe entraînée par Troupelétant trop modestes pour retenir
l'attention. On se souvient d'ail­
leurs, à ce sujet, de l'interventiond'un parlementaire demandant leretrait pur et simple duBataillon
de Joinville, du championnat.
On n'en fit rien, et lesmilitairesont poursuivi leur bonhommede

chemin, en s'améliorant d'ailleurs
quelque peu puisqu'ils ont obtenu
trois victoires (Chaumont,Mont­
pellier, Nancy) au cours de leurs
sept derniers matches, alors qu'ils
comptaient le même nombre desuccès pour les vingt­et­uneren­
contres précédentes.
Ecrasés par Angoulême (7­0) et

par Angers (7­2), les militaires ontfait meilleure contenance devant
leurs autres adversaires. Ils sau­
ront certainement forcer lesRé­
mois à s'employer.

MarcelLARDENOIS.
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Rendez­vous avec…

OUR tout dire, notre équipe ne nous a pas apporté que des
satisfactions cette saison et de récentes exhibitions nous
ont valu de sombres soirées.Le déplorer n'est pas interdit, c'est ressentir une peineque les joueurs conscients partagent et par là même, c'est

s'efforcer avec eux d'éviter de retomber dans ces erreurs.Car si le mécanisme du fonctionnement d'une équipe
répond à des lois encore mal connues, il est des facteurs
indéniables dont on sait qu'ils conditionnent toute éventuelleréussite.

L'un d'entre eux est l'enthousiasme, qui se traduit parla joie de jouer, le souci constant de coopérer à toutes lestâches de l'équipe, l'attaque, la défense la présence active
en unmot.

L'autre est le climat, l'ambiance.
Les joueurs diront que c'est ce climat qui n'est pas créédans le stade qu'ils sentent hostile.
Le public ­ une certaine partie du public ­ répondraqu'iln'y a pas matière à s’enflammer et à se déclarer satisfait duspectacle.
De sorte qu'il est difficile de réaliser cette communion si

l’un des deux ne s'engage pas dans l'affaire pour déclencher
chez l'autre la réaction attendue.

Alors, verra­t­on l'équipe se lancer avec un enthousiasme
général dans une action efficace ? Verra­t­on le public l’inciterà se livrer pleinement en la portant par ses encouragements ?

Le problème est là.
Car si l'on parle de l'autre, celui de la valeur technique,des faits apportent la réponse : Saint­Etienne, Bordeaux, Rouenn'ont triomphé que difficilement et par l'écart minimum d'uneéquipe rémoise qui paraissait en ces occasions décidéeà

prouver quelque chose.
* EncienPERPÈRP
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Résultats sportifs

Au bataillon de Joinville sont
passés tout récemmentdes
joueurs qui ont fait leur chemin
depuis : Revelli, Michel,Bras,
Beretta, Pech, Migeon, Molitor,
sans compter Laurier etMas­claux. °——
On a pu s'étonner de nepas

voir figurer Blanchard dans l’é­
quipe de Bastia, ces temps der­
niers. Blanchard est ànouveau
blessé, le genou dans leplâtre.3e
Lors de la relation dupremier

match de championnat, un
confrère spécialisé écrivit pour
l'entraîneur du Bataillon :
Troupier. Bien sûr, il s'agissait
de Troupel, mais on peut penser
que c'est l'environnementmili­
taire qui a motivé cette «co­
quille ».cames
Moyenne de spectateurs de

Joinville « à domicile » la saison
passée : 1.350.
Voici notre équipe junior de

Gambardella qui va disputerà nouveau les demi­finales de
*la grande épreuve nationale.| Elle sera opposée àNimes
qui est, lui aussi, unhabitué
MONTPELLIER,
CE « SANS AMBITION»
Les ambitions deMontpellier

étaient elles aussi limitées qu'on
l'imaginait dans ce club dont cer­
tains éléments venaient de refuser
de jouer ?
On pourrait en douter en cons­

tatant que les matches précédents,
Montpellier avait battuBoulogneà Boulogne et Besançon et en
assistant aux préparatifs du «com­
bat ».
Certes, les héraultais ne «matra­

quèrent » pas, mais ils défendirent
chèrement leur chance.
Et Reims, tout en dominant, nese créa pas d'occasion irrésisti­

ble, devant un public dontune
partie ne fut guère charitable…
MARC FAIT. LAMARQUE
I! fallut une intervention deLu­

cien Muller pour faire enfin pen­
cher la balance et au prix de
circonstances très favorables : le
centre de Fresnel fut dévié par
l'arrière Marc vers Muller quin'eut
presque pas à bouger pourmarquer
de la tête.

nature ouaromatisé

La scène, vue sur un certain
angle avait même laissé croireque
Lucien avait frôlé la balle dubras
mais aucun des visiteurs ne con­
testa le point.
Dans le vestiaire, lemalheureux

Marc nous confirma le fait. I! était
d’ailleurs particulièrementmalheu­
reux : il avait eu à trente secondes
de la fin l'occasion d'égaliser sur
pénalty et… il le tira sur la barre !
ILS TOUCHAIENT DUBOIS
C’est la déception qui fut en­

gendrée par cette ultime décon­
venue qui marqua le plus les
jeunes visiteurs prostrés dans leurvestiaire.
— C'est la troisième fois de la

saison que çà nous arrive, nousdit encore Marc, par trois gars
différents et tous sur le poteau !
Mais Charles Alfred, qui dirige

désormais techniquement cette
jeune phalange depuis le départ
de Rolhion, était calme dans sadéception.
— Çà m'ennuie pour les jeunes :

un match nul à Reims, çà les aurait
bien encouragés !
CHARLES ALFRED VOLUBILE
Quelques instants après, lors

d'une courte réception, lesmont­
pelliérains racontaient leurs mal­
heurs aux rémois et l'on évoquaitla situation du football qui leur
interdira peut être de continuer à
figurer parmi les «pros».
Charles Alfred eut unentretien

avec Kopa auquel il dit l'admiration
qu'il lui portait et évoqua des sou­
venirs communs.
Et parmi eux, des souvenirs de

pénaltys manqués, naturellement.
IL A REVE DEPENALTYS
Quant à l'auteur de cemalen­

contreux pénalty, Thoirain, il n'en
était pas encore revenu.
— J'ai été déséquilibré par une

bousculade dans le dos alors que
j'allais frapper la balle, j'ai senti
que j'allais la manquer et un ré­
flexe m'a fait mettre lamain.
Daniel était encore sous le coup

de l'émotion. On imagine sonétat
d'esprit pendant le tir dupénalty.
I! nous a d'ailleurs déclaré :
— Et bien comme je me connais,

je vais passer une belle nuit !
UNE ATTAQUE ADISPARU
Notre équipe amateur est en

bonne voie pour remporter le titre
en division d'honneur, ce quinous
amènerait à disputer leC.F.A.
Il est à noter que la ligne d'a­

vants qui fit la décision enmar­
quant un nombre impressionnant
de buts en début de compétition
a complètement disparu ces temps
derniers, pour diverses raisons
(départ, blessures et indisponibi­lité)
C'était Fresnel

Lemaître etBinet.
FOOTBALL APRES LEMUGUET
Lamise en place de la datedu

match contre Angers a été plus
que laborieuse.

Jodar, Wrobel,

c’est
donne forceet santé

la boisson idéale
DU SPORTIF

Fixée par le calendrier au 1°"
Mai, elle fut, par dérogation admi­se au 30 Avril en nocturne.
Puis l'arrivée imprévue d'un

match international…(France­Rou­
manie) le 30 Avril la rendit impos­
sible en raison de laretransmission
télévisée de la rencontre interna­tionale.
On se rabattit donc sur leMardi

29 Avril. Hélas, Angers, qui joue
en Coupe à Marseille leDimanche
27refusa.
Il fallut à nouveau déplacer

Reims­Angers que l'on fixa au 1‘
Mai, mais en nocturne pourper­
mettre aux chasseurs demuguet
d'être de retour en temps utile
pour assister à la rencontre.
Nous en étions là, prêt à vous

donner l'information lorsque nous
parvint la nouvelle du refus d'An­gers.
Le match aurait lieu le 11 Juin.

BEAUCOUP D'APPELES
La position de Troupel, entraï­

neur du Bataillon de Joinvilleest
assez inconfortable sur le plantechnique.
Surtout en ce qui concerne les

célèbres automatismes, si difficiles
parfois à mettre au point.
En effet un très grandnombre

de joueurs titulaires arriventou
sont libérés pendant le cours
d'une saison et Lucien Troupel voit
son effectif sans cesse remanié.
Cette saison, c'est sur le chiffre
invraisemblable de 38 que s'est
arrêté le nombre des joueurs qu'ila fait participer au championnat.
Effectif pléthorique serait­on ten­té de dire, mais en fait, effectiffluctuant…

«BEBERT»L'INCONNU
Nous avons relevé les citations

élogieuses sur notre BébertLe­
maître auquel sa participation au
match France­lran (militaire) a
conféré le titre d'international.
Voici ce que l'on peut lire à

son sujet.
Andrès, Dell'Oste, les deux au­

tres attaquants, ne comprirent ja­
mais le rôle du tank Lemaître, seul
capable d'ouvrir des brèches dans
cette défense élastique. Notez le
nom de cet avant rémois inconnu
mais qui ne le restera pas long­
temps et je vous assure que Lemai­tre n'est pas remarquable sur le
terrain uniquement à cause de sabarbe.
Ramenons cette appréciation àsa juste proportion. Si Lemaître

n'est pas connu sur le plan natio­
nal, il est très estimé à Reims eta disputé des matches profession­
nels. Mais les hasards de ses
disponibilités à la BaseAérienne
n'ont pas toujours coïncidé avecles dates des matches où l'on
pensait à « l'incorporer» dans l'é­
quipe civile.
Ainsi à Lorient. alors qu'ilsdis­

putent une rencontre capitale avec
l'équipe de laBase.

Précisons enfin que Jacques, ré­
tabli, avait joué ce même match
où l'équipe de France fit match
nul à Quimper avec l'Iran.
Le match retour de ce tournoi

aura lieu le 10 Mai àTéhéran.
HASSAN EN BAISSE DEFORME
Nous avons pu avoir, incidem­

ment, des nouvelles de notre an­
cien joueur Hassan Akesbi.
S'il conserve toujours son en­

thousiasme et son style théâtral,le brave Hassan a vieilli et il
poursuit une carrière sans grand
éclat au F.U.S. de Rabat qui se
cache dans le milieu du tableau
du championnat duMaroc.
On dit même que Hassan est

en assez nette baisse de forme et
qu'il pourrait bien être missur
la touche s'il ne retrouvait pas une
meilleure condition.
FAITES UNPRONOSTIC...
A la demande de certains lec­

teurs, nous avons à nouveau dres­sé le tableau traditionnel de fin
de saison pour se faire une idée
sur la difficulté des matches que
chacun des clubs intéressés par
les premières places a encoreà
disputer. Bien sûr, il ne s'agit plus
des deux premières, réservées à
Angers et Angoulême, mais la troi­
sième place paraît devoir donner
lieu à une grande lutte ainsi qu'on
va pouvoir le constater en consul­
tant le tableau en huitième page.
Et ne manquez pas de juger

votre perspicacité en faisant le
total des points pour chaque con­current.
LES STADEX REPARTENT...
L'équipe Stadex, des anciens

joueurs du Stade de Reims va
reprendre le cycle de ses rencon­
tres. On sait qu'elle comporte deux
versions : la Stadex internationale,
avec Kopa, Piantoni, Penverne, Rod­
zik, Wendling.. et la Stadex­Cham­
pagne. composée des joueurs qui
sont demeurés dans la région.
Son prochain match aura lieu à

l'occasion de l'inauguration des
installations du F.C. Boves (près
d'Amiens) le premierMai.
L'équipe sera composée parmi

les joueurs suivants qui ont porté
les couleurs du Stade de Reims
dans l'une de ses différentes équi­pes.
Jacquet, Jacowski, Gavron,An­

drieux, Falala, Zimny, Leblond, P.
Batteux, Baudelaire, Jesson, Voi­
selle, Salvadéo, Thoirain.
Manager : Paul Sinibaldi.|| va sans dire que tout joueur

qui n'aurait pas été touché et dé­
sire se faire inscrire peut encore
le faire.
Un match d'entraînement est

prévu le 27 Avril au Parc Pommery

‘Mos annonceurs sont,
des amis de vetre céub;
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BAR DE L'ÉCLAIREUR
Section d’” Allez­Reims ” ­ P.M.U. |
Location pour le Football, le Catch et laRoxe

SNACK­BAR |
85, PLACE D'ERLON ­OUVERTTOUTE LATEL. 47.56.95NUIT

Sandwichs ­ Hot­Dogs ­ Croque­Monsieur

Location pour le Football, le Catch et laBoxe
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LucienTROUPEL
Lucien Troupel est né en1919à Paris. Sa carrière de joueurfut déjà convenable puisqu'ilfut international amateur au

poste d'inter. I! a joué successi­
vement à Puteaux,Billancourt,
au Racing, à Brive, àMarseilleet àBesançon.
Son brevet d'entraîneur réussià Reims en 1947, il entraîne

Toulon, Cannes,Lyon...
Puis il s'occupe de l'équipe

de France militaire. I! étaitdonc
naturel qu'il prit en mains la
formation du « Bataillon»
Il a d'ailleurs été séduitpar

cette tâche exaltante ausein
d’une équipe d'aspect un peu
bétéroclite mais très jeune et
bourrée des talents du footballfrançais.

QUATRE PAS DANS SON PRE
Après une saïson en dents

de scie, le « Bataillon » de Join­
ville est reparti dans le cham­pionnat.
L'expérience tentée l'anpassé

s'avéra, à bien des égards,
concluante. Terminant huitième
du classement général pour leur
première saison chez les pro­
fessionnels — et simplement
avec des amateurs — ils peu­
vent s'enorgueillir d'être la for­
mation de Division || qui a
remporté le plus dematchesà l'extérieur. Mais si la tenuedes militaires, l'an passé, fut
notable, de sérieuxproblèmesdemeurent.
ROULEMENT INCESSANT
En premier lieu, lesdirigeants

du B.J. ont eu à résoudre les
difficultés qu'engendre le dé­
part de garçons comme Migeon,
Pech, Michel Prost, Tardivon,
Goueffic et Odasso dont les
obligations militaires sont ter­
minées avant le début duCham­
pionnat. A la lecture de ces
noms, on s'aperçoit du coup
très dur subi par lesmilitaires
qui perdent la majeure partie de
leurs défenseurs et de leursdemis.
Le remplacement n'a pas été

chose aisée… D'autant plus que

D)

TOUT SAVOIRSUR
BATAILLON DE JOINVILLE

Le Service Interarmées de l'Entraînement Physique et desSports
et le Bataillon de Joinville désiraient contribuer à l'effort généralqui
se dessinait au profit du football national. En accord avec leMinistère
de la Jeunesse et des Sports, et appuyés par la pressespécialisée,
il prirent donc des contacts avec la Fédération Française de Football.

Le but de l'opération était de faire effectuer des progrès plus
marqués aux joueurs appelés sous les drapeaux.

La Fédération, qu'il s'agisse des «Pros» ou des «Amateurs»,
a proposé un plan qui a été accepté par les Armées et leMinistère
de la Jeunesse et desSports.

Les joueurs sont incorporés à Fontainebleau le premier juilletde
chaque année, quelques places étant gardées pour certains sursitaires
denovembre.

Ces joueurs, au nombre d'unetrentaine, sont confiés à Lucien
Troupel, entraîneur des équipes de football du Bataillon qui travailleen liaison étroite avec ses collègues en particulier les sélection­neurs.

Deux équipes sont constituées. L'équipe numéro 1 est l'équipe
de France militaire. Elle comprend les «Pros» et les meilleurs«Ama­
teurs» ; elle joue les matches internationaux (ChallengeKentish,
Championnat duC.I.S.M.).

L'équipe numéro 2 est l'équipe du Bataillon de Joinville composée
exclusivement d'amateurs. Elle est engagée dans le championnat de
France de deuxièmedivision.

Pour sa première saison, le Bataillon de Joinville s'est classé
huitième du championnat en 1968.

Le colonel Leborgne est le responsable de cette équipe. I! adû,
depuis deux ans, créer un véritable club avec ses adjoints, com­
mandant Besson, capitaine Parrot, avec tout ce que cela comporte
de soucis, pour se mêler à ce Championnat pro.

La place manque pour « radiographier « complètement la situa­
tion de ce club militaire où Lucien Troupel est l'entraîneur. Lasituation
future laisse inquiet sur le sort qui sera réservé à cette formation.
QUATRE PAS DANS SON PRESENT QUATRE PAS DANS sOwn
les clubs, dont certains élé­ ne pas perdre de temps. Si

L’Assureur des S
>ASSURANCES

ments doivent être incorpo­
rés prochainement, apparaissent
comme très réticents à l'idée
de se séparer de leurs joueurs.
DE BONNESRENTREES
C'est ainsi qu'ont été incor­

porés des joueurs commeBer­
nard (Saint­Etienne), Amalberti
(Cannes), Boileau, Koranian,
Bourty, Derrien Smerki, Assire,
Thiébault, Mauduech, Gerbignot,
Parizon (Saint­Etienne), Lere­
bour (Monaco), Pedini (Bor­
deaux), Pleimelding (Nancy).
Comme on peut le constater
sur cette liste, quelques joueurs
ont déjà acquis de par leurs
talents, une certainenotoriété
dans le monde du football.
PARIZON, L'ATTRACTION
Hélas, le Bataillon deJoinville
prit un mauvais départ. Tenu en
échec au Parc parAvignon
(0­0), il s'est faitdynamiter
à Lens (0­4). Pas un seul petit
but de consolation.
Dans cette tourmente (rela­

tive), les jeunes militaires ont
tout de même donné quelques
promesses. A Lens, ils se sont
battus généreusement et, com­
me au Parc, l'un desmeilleurs
fut le Stéphanois Patrick Pari­
zon, international junior et es­
poir de première grandeur.
Retrouver Patrick sous l’uni­

forme, c'est une surprise car
il a à peine 18 ans. Mais son
raisonnement est plein de bon
sens. « J'ai devancé l'appel pour= portifsLAMBERT

ares re

j'étais resté civil, j'aurais été
réserviste à Saint­Etienne, mili­
taire, je joue en Division Il ».
SES DEPARTS ! !
Eo, Molitor, Triantafilos, Gou­

effic, Dubouil et Prost libérés,
quittent le Bataillon deJoinville.
Voilà qui a obligé l'entraîneurà revoir presque entièrement

son équipe pour aller àBoulo­
gne. Mais il est vrai quedes
garçons comme Roethlisberger,
Pleimelding, Berthommier (guéri
de sa blessure), Goubet, etc.
étaient prêts à prendre la relè­ve.
CE PARC DES PRINCES DESERT
Naturellement, il n'y avaitpas

grand monde à Paris pour voir
jouer lesmilitaires.
Quoi de plus froid, en effet,

qu'un Parc des Princes désert,
les jours de matches duB.J.
Les « officiers­dirigeants »du

Bataillon ont beau s'y attendre,ils éprouvent chaque fois un
choc, quand, débouchant du
tunnel, leur regard découvre
une tribune À presque vide, et
une tribune centrale où l'ona
vite fait de compter les spec­
tateurs. Heureusement, il y ala Division 4 où «çà bouge »
un peu : c'est le coin des invi­
tations ! !
Et pourtant l’équipe est tou­

jour riche de plusieurs indivi­
dualités qui portent déjà un

»_®
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REIMSCHALONS
AGENCEGÉNÉRALE
«LAFONCIÈRE»

“LAFRANCE»

LEGARDIEN
BERNARD Daniel
Né en 1949
Vient deSt­Etienne
1m 74 72kgs.

LESDEFENSEURSFORMICALATOUR
BOUTRY Alain
Né en1948
Vient deLille
1 m 84, 73kgs.

MANDUECH Jackie
Né en1949
Vient deMontpellier
1 m 68, 65 kgs.

ASSIRE Jean­Pierre
Né en 1948
Vient deLisieux
1 m 75, 68kgs.LENHOFFDUBOUIL

MILIEU DETERRAINGOUBETBERTHOMMIERBOULARD
BERTOLI Bernard
Né en 1948 àHyères
Vient deToulon
1 m 69, 65kgs.

SMERECKI Francis
Né en1949
Vient duMans
1 m 78, 74kgs.

EOGeorges
Né en1948
Vient deNantes
1m 69, 70kgs.

LESATTAQUANTS
PARIZON Patrick
Né en1950
Vient deSt­Etienne
1m 69, 65 kgs.FAURE

PLEYMELDINGGérard
Né en 1949
Vient deNancy
1 m 82, 75 kgs.

LEREBOURG Marc
Né en 1949
Vient deMonaco
1 m 73, 65kgs.TRIANTAFILOS
Né en 1948
Vient de St­Etienne
1 m 78, 76 kgs.

MOLITOR Marco
Né en 1948
Vient de Strasbourg
1 m 75, 68 kgs.

QUATRE PAS DANS SON PRE
Camerini, Ferrazzi, Laurier ; ce
sont aujourd'hui Bernard, Grava,
Eo, Parizon, Molitor,Triantafilos,
tous internationaux juniors de
ces deux dernières saisons.
Alors ?
D'abord, le Bataillon de Join­

ville n'est l'équipe de personne.
Un public aime bien «son»
équipe, « ses» joueurs. !| ne
s'attache que très difficilement
à ces footballeurs­météores qui
sont en transit pendant quel­
ques mois, sous le maillot d'une
équipe qui vit à Fontainebleau
et joue àParis.

FORUM ­ REIMS

LE RENDEZ­VOUS
DESSPORTIFSd

ea

UHHHESHROGEHAHERHEREE,…
PASCALE

BOCOGC6600
MmeSIRY

LIVRAISONS ADOMICILE
TOUTES CÉRÉMONIES
41, RUE JEANNE D'ARCREIMS

Tél. 47.16.07
200000069009

SHHHESGHENSHHNENENEERUHHEEHOEHHESAHHENOHEOOHHEENEHHANOGHOHOHNHEEHEHARNE

| Un Vêtement de Travail
s achète à

L'OUVRIER BLEU
22, RUE CLOVIS ­ REIMS

Jacques Ferreira
COIFFEURMESSIEURS
MODERNE ­ CLASSIQUE
— 3e PRIX DE PARIS 1957—
TARIF SYNDICAL



Pa Sas005REIMSvV
MAILLOT ROUGE
CULOTTE NOIRE

Ent. : E.RUMMELHARDT
nf PP ge Page PE PE

RenéPATITEOpticien­Spécialiste
Diplômé de l’École
Nationale d’Optique

12, Rue du Cadran­St­Pierre }REIMS
Téléphone47­43­12

{ «L'ESCARGOTD'OR»
Ÿ «ROCHER DEGANGALE»
| 66 et 66 bie, Avenue deLeon| Tél. 47­36­97 ­4P.56­91

LAEue Cuudascut ­ 47­52­64| Avenno Jean­Jaurde ­47­56­93
104, Rue Gambetta ­67­36­99
Huîtres. Crustacés, PoissonsFlas

Tous vos amis sont au…
Brigith’sBan
7, Boul. Maréchal ­Leclerc

{ REIMS ­ Tél.47­22­71

|POISSONNERIE
DUMARCHÉ

Maurice PLACET
PEIMS ­ 27, rue deMars

POUR VOSBANQUETS
Tél. matin : 47­33­30
Pour vos commandes47­67­45Soir :

DERSHNNEENENNHESHHHNEHHHHNHSRREOHENNENEENNEP,9,ü®sae5e3“jB=
PRHNRHHHENHENAHERHENSEHEENE

Distributeur RégionalR@adiola
TÉLÉVISION RADIO ÉLECTRO ­MÉNAGER

45, Place d’Erlon ­ REIMS
| SPÉCIALISTE DE SONORISATIONS EN TOUS GENRES |

= ATELIER ELECTRO­ACOUSTIQUE : 26, Rue de la Briqueterie ­REIMS
SHSSNtBGSRN@V00N0R0USGHO0spanNaOEGNAESAGES
Et ut E Safrégt der état tecg
= SIMCA 1100 ­ 2 ans de garantie SIMCA:

Succursale de Reims :
mæP. N. 31 (Route de*Paris)= 5!­TINQUEUX ­ Tél. 47.90.61

TOHHEGENEEHARESSHHNEEHENE

­ Pas
A LA SORTIE DUMATCH,
l'Hostellerie duMontazinpit" Fi VOUSATTEND.

SAVIGNY­SUR­ARDRE (20 k. deReims)
Repas d’affaires
Cuisine soignée
Spécialités régionales
Chambres tout confort
Séjour devacances
Tél. 48.56.26

PP 1ie
| Reims­Sportif
134, Rue de Vesie ­REIMS

Tél 47­93­95
TOUS ARTICLES DE

SPORT &CAMPING
Fournisseur du Stade deReims
et de toutes les Sociétés deReims

et de laRégion
PRIXSPÉCIAUX

aux Sociétés et leursMembres

Une BonneBIÈRE
Un BonCHAMPAGNE
AUBAR

DESSUPPORTERS
Section «Allez­Reims »
44, Rue des Élus ­REIMS
Téléphone47­48­56

SERRRERESEEREEHERENNENHENEES

REIMS­J(
Arbitre : M. VERBEKE ­ Juges de to

Coup d’envoi
HERGHONOHEHEREENENESERHERHESNHERENENEE,
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TESSNE
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2, Rue Théodore­I
Prêt à porte

LES ÉQUIPES DELA MI­TEMPS seV JOCKI
DA“ Q 6, Place J­Lobet ­... °

MAUDUECH 5 LEREBOURG 11 | 8 RICHARD 2MASCLAUX
BERTOLI4 GOUBET 10 9 DUMAT 3MARYAN

= BERTHOMMIER 7 6MULLER =É z
== BOULARD6 7TAYEB =

pres LATOUR 3 PLEIMELDING 9 | 40 BOURGEOIS 4 THOIRAIN 25
| A! REIMS ­ Tél, 4

FORMICA 2 PEDINI 8 11 FERRAZZI 5 LAURIER
... ­ * . SPÉCIALITÉS CHAMP* Joinville MARIOT 12 12 MARION REIMS ?: 43, Boci, Foch ­ R

Le « Stade de Reims »
utilise les services de
CHAMPAGNI
pour ses déplacements, ?
POURQUOI PAS VOUS*



FARDUEEEE ONE eu

32, rue Bacquenois, REIMS
TÉL. 47.36.47

: | TOUS REPORTAGFS |
|IX V| | LE = Mariages ­ Banquets ­ Congrès à= DE JOUR ET D: NUIT |

: MM. SECQUART et CAUOHY=vb : | R.POULARDpourraient =
Studio ­ Portraits ­ Industriel
||msiBR4UVrue LANSON­ ­REIM

FÉLÉPHONE : 47.69.seDesLUNSPÉCIALISTEdu beau Vêtement depeau|
ÿ Chemisier ­ Chapelier
) 27, Rue de Vesle ­REIMS. La plus importanteubois ­ REIMS { chemiserie de la région |PARTNERPTE,

MUSER
UULEADRESSEY­BARSING
IMS­ Tél47.28.78

LAURIER
THOIRAIN4

D'ARMENIAMULLER
MARYAN 3

39.16 ­ 47.59.17
MASCLAUX 2

WOISES &(TALIFMMES
IMS ­ Té!,47­35­98 MARION 12

Le)
29, CoursLanglet

­ ­VOYAGES

LES EQUIPES DELA

FERRAZZI
BOURGEOIS

RICHARD

NOHSNHSHANECHHHEHHOHSEOHHEHOHEHENHERHEREENCOUTANT
rot rider DEL ticien
2, PASSAGE SUBÉ ­REIMS

Moisson.­Batteuses et Pr:sses CLAAS
Tracteurs HANOMAG, DAVIDBROWN
et ZETOR — et tout le matériel agricole

fé

|
Que)=BOUZAN47.81.75
| LE
67,Rue Emile­Zola ­ RFIMS ­ Tél. 47.51.37 ­

Eco

cat

de

drrest

nie

tne

uit

cet

MI­TEMPSV
PEDINI 2FORMICA
PLEIMELDING 3LATOUR

6BOULARD
7BERTHOMMIER

GOUBET 4  BERTOLI
LEREBOURG 5MAUDUECH

e*®12MARIOT Joinville ;
TRES GRANDCHOIXBIJOUTERIE
à LA VILLE DEGENEVE

H.MASCART,
46, PLACE D'ERLON, 46 ­diplômé E.H,AREIMS

ILY39TVINV

JOINVILLEV
MAILLOTBLEU

CULOTTE BLANCHE

Ent. : Lucien TROUPEL
2e 1

FERRER &Ci
7, Place d’Erlon­REIMS

Téléphone 47­32­73>
SALLE DE BILLARDS

20 rue de Talleyrand

Dory>
deParis

Le “pécialiste du Beau Vêtement
HOMMES ­ DAMES ­ JUNIORS=)
25­27, Rue de l'ÉtapeREIMS

sn de la Presse{———=— ==
LIBRAIRIEPAPETERTE
Tabacs ­ GrandChoix
d'articles de Fumeurs—

Anc' Raymond KOPA
F. PUJOS, successeur
66, rue de Vesle — REIMS

Tél. 47­00­44



| RESTAURANT |
£aCoquilleJEAN­CLAUDE

CHEF DE CUISINE
8, RUEMARX­DORMOY
(ANCIENNE RUE SAINT ­ JACQUES)
REIMS ­ Téléph.47.37.35
SALONS pour repas d'affaires

—
Vuillet­PetiteOpticiens

24, placed'ÉrionREIMS
TÉL. 47.85.28SOUSHHREEE

SPÉCIALISTES des VERRES deCONTACT
GarageVÉRON
CONCESSIONNAIRE
B.M.C. ­ MORRIS ­M.G.
AGENT RENAULT51­Cormontreuil
TéL. 47.19.03 ­ 47.94.77

ChevalBlanc
MiaisonChauffert
Gent ­Soul
TEL. 49.46.03

222@GARAGEVOLKSWAGEN
24, RueBuiretteREIMS 47.66 62 4726867

LA NEUVILLETTE, 45, RouteNationale
SHESHHORENGENDARSENEOHAONOEHEHNANENEENAISNHEBHHENEOENEONENEHNENENENHANAHNISOSOOSCONNENSHSESOOSSAUENAUSNUAU6GSOUES­

BANQUE POPULAIRE DE CHAMPAGNEPABPC
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Lever derideau
En ouverture du matchReims­

Joinville, c'est la premièreamateurdu Stade de Reims, leader du
championnat de division d'honneur
qui sera présenté aupublic.
Son adversaire sera le C.A.Bayel

actuellement quatrième du cham­pionnat.
Voici comment pourrait se pré­

senter l'équipe rémoise, sauf indis­ponibilités.
Dreche (1)
Ternois (2), Lacaille (3), Ponsi­net (4), Véron (5), Hehn (6),

Czekaj (7)
Roussy (8), Peter (9), Lemai­

tre(10), Gayet (11), Garnier (12).
| toutsavoir
Ce match Reims­Joinville est

pour Reims le trentième du cham­pionnat.
Après il lui en restera dix à

disputer, quatre à Reims et six àl'extérieur.
Le prochain match de champion­

nat à Reims seraReims­Boulogne
qui aura lieu en principe le 14Mai.
| Nos annonceurs sont
des amis de votre club |

Reureulait5
­cs en lever de rideau de St­

Etienne­Anderlecht que Reimsdis­
puta son match aller contre Join­ville.
Reims domina largement jusqu'àla mi­temps et c'est unmiracle

que le score ne fut pas ouvert !
Le Bataillon se reprit enseconde

mi­temps, mais Reims reprenait sa
domination et Richard ouvrit le
score en lobant la défense.
Quatre minutes plus tard, Fer­

razzi accentuait l'avance mais en
dépit de ses efforts, Reims ne par­
venait pas à obtenir le but de labonification.
Les équipes :
JOINVILLE : Bernard — A.Prost,

Goupil. Dubouil, Laurier —Bertoli,
Eo— Parizon, M. Prost,Molitor,Pédini.
REIMS : Manet — Masclaux, Jac­

ques, Maryan, Thoirain —Manon,
Tayeb — Richard, Ferrazzi, Muller,Bourgeois.

CELLES DE JOINVILLEPCUD
Chez lui 16 20—4
Chez l'adversaire 11 41—30Totaux 27 61—34

CELLES DEREIMSP CDit.
Chez lui 31 10+21
Chez l'adversaire 18 24—6Totaux 49 34—+15

Classement Ils jouent
___2* division _ ce jourPts
1.Angers 61 àBoulogne
2. Angoulême 57, exempt
3. Limoges 44 Cannes
4.Reims 42 JoinvilleAix 42 Dunkerque
6.Lens 40 àAjaccio
7. Toulon 39 Avignon
Avignon 39 àToulon
9.Lille 38 Lorient
10. Lorient 37 à Lille
11. Ajaccio 36 Lens
12. Cannes 95 à LimogesNancy 32 àBesançon
14. Grenoble 32 Chaumont
15. Chaumont 31 àGrenoble
16. Béziers 29Montpellier
17. Dunkerque 27 àAix
18. Montpellier 25 àBéziers
19. Joinville 22 àReims
20. Besançon 17 Nancy
21. Boulogne 16 Angers

‘age | TOTAUX | Ils jouer
| ssaitats | jour | le 26p»
| Besançon| àDunkerque| Boulogne| | àNancy

àAvignonToulon
àLensAix! | à ParisBéziers| àChaumontexemptReimsàMontpellierAjaccioà LorientAngoulêmeGrenobleLille
àAngersà Limoges

| |

Succursale : 20, Cours Langlet ­REIMS
TÉL. 47.98.56—JEUNE47,6085 =—=<|

Les
CEUXDEJoinvilleLensJoinvilleMontpellierJoinvilleNancyJoinvilleLimogesJoinvilleBesançonLilleJoinvilleJoinvilleGrenobleToulonJoinvilleAngoulêmeDunkerqueJoinvilleJoinvilleJoinvilleChaumontJoinvilleLorientBoulogneJoinvilleAngersJoinvilleJoinville
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| oscher le Foll Ch ampagne Siège Social : 25, rue duTemple

REIMS ­ Téléphone : 47.49.86 D LS Lz 1D1I { 107
est toujours à votre service pour répondre à vos besoins de produits laitiers et avicolesREA EEE SRB SEE SE SESERENEIE EEE ESNENENSoNE——EÉtatsJOINVILLEAvignonJoinvilleChaumontJoinvilleLorientJoinvilleAngersJoinvilleBoulogneJoinvilleJoinvilleReimsBéziersJoinvilleJoinvilleAixJoinvilleJoinvilleCannesAjaccioLensJoinvilleMontpellierJoinvilleJoinvilleNancyJoinvilleLimogesBesançon

CEUX DEREIMSReimsToulonReimsAngoulêmeDunkerqueReimsLensReimsMontpellierReimsJoinvilleReimsAngersReimsBoulogneReimsReimsLilleReimsReimsAixReimsReimsGrenobleAvignonReimsChaumontReimsLorient—
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GazélecReimsAixReimsReimsAvignonReimsChaumontReimsLorientReimsNancyReimsLimogesReimsBesançonCannesReimsBéziersToulonReimsAngoulêmeDunkerqueReimsReimsLensReimsMontpellierReims
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LA MEILLEURE ATTAQUE

1.Angers
2.Angoulême
3.Lens
4.LensChaumont
6.AixCannes

90875649494848
butsbutsbutsbutsbutsbutsbuts

LA MEILLEURE DEFENSE
1.Angers
2.AngoulêmeNancy
4.Reims
5.Lille
6.Lens

Agence : Av. J­Jaurès (angle rue desGobelins)
TÉL. 47.98.56 ­DYNAMIQUEACCUEILLANTE

30buts
33buts
33buts
34buts
35buts
36buts

40.06.84

æ

(TELL

IL

IUT

ALI

TOIET

| @s buteurs
CEUX DE JOINVILLEMolitor 5butsLerebourg 4butsTriantafilos 3butsProst 3butsParizon 2butsPleimelding 2butsFaure 2butsBerthommier 1butRothlisberger 1butEo 1butPedini 1butKervarec 1butBertoli 1but

CEUX DEREIMSBourgeois 15 butsDumat 8butsRichard 7butsJodar 5butsFerrazzi 4butsMuller 4 butsManon 2butsFresnel 1butLemaître 1butWrobel 1butLaurier 1but
Adversaire c.s.c. 1but
Nos publics
Reims­Gazélec .......…...… 5.837
Toulon­Reims 5... 5.679
ROIMOAIK 1e 50 cas 6.847
Angoulême­Reims ......….. 4,302
Dunkerque­Reims .......…. 4,927
Reims­Avignon ..…..….....……. 8.479
Lens­Haims5... 5.841
Reims­Chaumont ......…..…. 4.980
Montpellier­Reims ........ 2.635
Reims­Lorient ..........….. 5.752
Joinville­Reims (m. couplé) 16.011
Reims­Nancy .........……. 6.610
Angers­Reims ............ 10.580
Reims­Limoges ........… 3.081
Boulogne­Reims ........…. 2.876
Reims­Besançon ..….….....…. 3.976
Reims­Cannes ...…...…..…..…. 4.136bnetoims 1 vs 3.704
Reims­Béziers .....…..…...….. 3.375
Reims­Toulon ...........… 4.477
Abeneims 0... 3.149
Reims­Angoulême ..…....…. 6.812
Reims­Dunkerque ........…. 3,929
Grenoble­Reims ........…. 2.723
Avignon­Reims .....….....….. 2.130
Reims­Lons san 4.623
Chaumont­Reims ........……. 3.869
Reims­Montpellier ......…. 2.525
Lorient­Reims ...........… 4.418

l'exté­
41 contre
0,78 à 2,92.
En quinze matches à domicile,

Reims totalise 31 buts à 10 soit
une moyenne de 2,07 à 0,66.
La moyenne générale du match

s'établit donc à Reims 2,50, Join­
ville 0,70. Soit très sensiblement
Reims 3, Joinville 1.

soit une moyenne de

A



Tombola LaMontagneVousavez

. < ë
LA CHAINE O'HABILLEMENT LAPLUS PUISSANTED'EUROPE

par RogerCHABAUD

En attendant .…
SUITE DE LA PREMIEREPAGE

raisonnable. On y préparerait des monitorats, des professorats
très rigoureux. Sûrs de leurs lendemains, « promotionnés, édu­
qués, cultivés », des jeunes hommes, très modestement rétri­
bués, y mèneraient de front et le sport et la vie. Onverrait
bien alors. On aurait une alternative au professionnalisme inté­
gral. Et une autre à la pensée commune des techniciens du
football. Songez qu'il y a des milliers de jeunes qui ne savent
que faire dans la vie, et parmi eux, une cinquantaine de pos­
sibles pour une bonne équipe toute neuve, fringante, clinquante.
Il suffirait de prospecter. Et puis d'innover à tout va.Aujour­
d'hui, c’est ainsi qu'on peut s’en sortir. Seulement ainsi. Je

yE;+

d'attendre, cela, de?

peut­êtregagnéLaun des lots offerts par «
Montagne » à Cormontreuil. Il
s’agit d'un tirage spéciala été annoncé parhaut­parleurà la mi­temps et à la fin du
match contreMontpellier.
Regardez bien

qui figurent ci­dessous.
Si vous avez gagné, présen­

tez­vous au SIEGE DUSTADE
DE REIMS, 8, rue Buirette,por­
teur de votre numéro gagnant.
Vous recevrez un bond'achat.70.00970.05770.23670.12570.18870.29570.31670.355

70.44670.487
70.500—70.51870.73970.67670.64470.776

les numéros

70.85670.81770.93570.94771.01071.05771.125
AVEZ­VOUS GAGNE?
Voici les résultats de no­tre tombola tirée

match Reims­Montpellier.
Le numéro 71.251

le ballon dumatch.
Le numéro 71.325gagne

lors dugagne
deux places de tribunes.
Le numéro 70.295 gagne

deux places degradins.
Le numéro 70.683gagnedeux dixièmes de LoterieNationale.

qui

vais plus loin. Je vois l'Armée, le Bataillon, en Première Division.
Je le vois comme l’anti­Reims du temps de Kopa (mais intégrant
Reims, l'essentiel de Reims) comme l’anti­Nantes de la belle
époque de Nantes, c'est­à­dire à défenseur verrouilleur per­
manent (mais jeune, mais généreux, ça se trouve, ça se fait).
Je le vois ce Bataillon donnant partout, sinon la leçon, dumoins
des leçons, grâce à un type de préparation, de discipline,deformation.

Je n'ignore pas les objections. Mais j'attends d'initiatives
de ce genre, privilégiées en ce cas, qu'elles secouent lemag­
ma, qu'elles cassent le mâchefer, qu'elles installent en foot­
ball, la révolution permanente. On pourarit imaginer deux ou
trois formules promotionnelles de ce type. Est­ce rêver que…eJoinville

Rédacteur :
LUCIEN PERPERE

Gérant :
RAYMOND CESARI

Imprimerie COULON
17, r. Camille­Lenoir ­REIMS

Dépôt légal : 3.803
Paraît à l’occasion de chaque

match de championnat
disputé àReims

SHHHHOOHOGHENAHEEENEEE
NotreTombola
Ce numéro gagne (peut­être)

un des quatre lots
offerts parAllez­Reims

Lisez l’article la concernant
dans ce journal.

N 75455
_

ETS RobertRAVILLON
VERT­LA­GRAVELLE ­ Téléph. 50.82.61 ToNveuses a'azon J ACOBSEN
Magasin à ÉPERNAY, 47, rue Henri­Martin ­ Tél.51.20.16

# Le Super Champion duVétement
HOMMES ­ DAMES ­ ENFANTS
CHEMISERIE ­ BONNETERIE
Rayon mesure industrielle

1 à 5, rue de l'Etape ­ REIMS ­ Tél. 47.44.44
Rendez­vous avec HenriDumat

(Suite de la page 8) QUESTION. — || semble quecela
QUESTION Et sur le plan foot aille mieux dans vos«relations»Fes ; : avec le public.ball, vous voyez maintenant vos Henri DUMAT. — Oui, c'est très
rêves se réaliser : vous jouer : ar JF ;avec les pros ? sensible. Et puis, j'ai compris

Henri DUMAT. — Oui. Et je fais qu'il fallait me battre sur touteses Vaiiqure matches à Tu les balles. Je l'ai fait contre: ps =: Lorient et cela a bien réussi.térieur. Peut­être parce que j'ai : A 24ë ; ; Il est vrai que je devais jouerle mauvais souvenir de Reims­ èn nalnte. c6 lburlà
Avignon où j'ai été malheureux. + ; J CREA ce moment, j'ai pensé : si Mais, de toutes façons, je joue
je ne réagis pas, je suis fichu, avec plus de plaisir désormais,
je vais « raccrocher ». même à l'aile.
Puis on a joué à Lens où j'ai |IHHHHHHHEEHEEGHHNEHENE!

marqué deux buts. || s'est fait
un revirement progressif dans le
public rémois et je crois qu'il Que sera le contrat
m'a enfin admis. se 9sn

QUESTION. — A quoi attribuez­ a temps >
vous cette attitude ?

Henri DUMAT. — Sans douteparce
que je porte le numéro neuf,
c'est­à­dire celui que portait
Blanchard. Le public voudrait queje marque des buts et que je
joue en pointe. En réalité,malgré
mon numéro, je suis joueur de
retrait dans notre méthode ac­tuelle.

Vous avez souvent entendu par­
ler du « contrat à temps » pour les
joueurs professionnels.
C'est une nouveauté importante

qui risque de changer les données
traditionnelles de la gestiondes
clubs professionnels.
Voici en quoi consistent — en

gros — ces modalités nouvellement
adoptées par les joueurs.
Contrat de TROIS ANS POURUN

NOUVEAU PRO suivi d'une liberté
contractuelle totale.

Comptez ­ vous... 38 Pour les joueurs actuellement
sous contrat, la durée sera dégres­
sive, à savoir :
— Joueur de moins de 24 ans :

4 saisons obligatoires au club.
— Joueur de moins de 27 ans :

Pour ceux que cela pourrait
intéresser, voici la liste des
joueurs qui ont porté cette sai­
son les couleurs duBataillon
de Joinville, sauf omission, bien ; : ‘entend 3 saisons obligatoires au club.; ù — Joueur de moins de 29 ans :
Bernard — Amabertt — Buch| |2 saisons obligatoires au club.
Lenhoff — Boutry —­ Lebodec — Jouéur de moins de 31ans”:
Dubouil — Formica — À. | [une saison obligatoire au club.Prost— M. Prost —Grava
Goueffic — Goupil — Smere­ Le cas des joueurs amateurs qui
cki — Laurier — Mauduech | |Signeront pour la saison prochaine
Molitor — Eo — Latour — | |à été également examiné et, excep­
Michel — Pedini — Maillard | | tionnellement, leur premier con­
Berthommier — .Baulard — | |trat sera d'une durée de quatre
Parizon — Kervarec — Trian­ | [ans afin d'être aligné sur le con­
tafilos — Lerebourg — As­ trat des joueurs actuellement pro­
sire — Bertoli — Marion — | | fessionnels et ayant moins de24
Koranyan — Rothlisberger — | |ANS.
Pleimelding — Goubet — Il restera aux dirigeants à rati­Fauré. fier ce projet qui a été adopté par

l'assemblée des joueurs.
16 8 08 ES ESS EEE
Ce numéro gagne peut­être le ballon du match !

« Allez­Reims » a décidé d'agrémenter la vente deson
journal en tirant au sort parmi ses lecteurs quatre lots très
intéressants pour des amis du football, ce sont :

1) LE BALLON DU MATCH ou un TABLEAU devaleur.2) DEUX PLACES TRIBUNE3) DEUX PLACES GRADINS4) DEUX DIXIEMES DE LA LOTERIENATIONALE.
Le numéro figure dans ce journal.
Nous conseillons d'écouter attentivement les résultats du

tirage qui sera effectué pendant le match. Les numéros
gagnants seront annoncés par haut­parleur dès la fin dumatch.

Les lots sont à retirer à la permanence d'Allez­Reims,
bureau du Stade, 8, rue Buirette, tous les après­midi, sauf le
lundi, avant le match suivant. Les lots non réclamés seront
remis en jeu.
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NORBERT ||QUESTION.—
récente. Elle concerne HenriDUMAT et avait été réalisée
avant qu'il ne fut blessé à Paris, en Coupe de Francecontrele Racing Club de France

A cette époque, elle venait à son heure :Henri avait
enfin convaincu un certain nombre de sportifs de sesqualitéset, les buts qu'il marquait aidant, il disputait des matches de
plus en plus convaincants, dans une ambiance qui s'amélioraitde rencontre en rencontre.

Nous avons pensé ne pas devoir modifier cette interviewqui ne date pasla fracture de Dumat n’est plus qu'un
mauvais souvenir et il reprend le cours de sa carrière où nousl'avions trouvé au moment précis où il vous parle. Ecoutez.

Nous présentons
d'ordinaire ici un joueurnouveau.
En fait, vous êtes non pas nou­
veau, mais de retour à Reims et,il faut bien le dire, dans un
climat un peu spécial par l'ac­
cueil d'une partie du public.
Profitez de notreconversation
pour vous adresser à lui.Celaaidera votre communionencours.

Henri DUMAT. — Je suis né àBor­
deaux le 20 février 1947.Mais
après un séjour à Perpignan, je
suis venu à Reims alorsque
j'avais dix ans.
A cette époque déjà, je rêvais

de Reims qui était venudisputer
un match. Et c'est justement à
Reims que la situation demon
père m'amenait ! Vous pensez :
la première chose que j'ai faite,
c'est d'aller au bureau du stade
et on m'a enrôlé dans l'Ecole deFootball.
Quelques jours après, on es­

sayait un joueur nouveau qui

QUESTION.s'appelait Roger Piantoni. I! est
devenu et demeuré mon idole.

— Modèle, d'accord !
Mais qui a été votre premier
éducateur ?

Henri DUMAT. —A l'école de foot­
ball, M. Bridoux et… Guy Sparza.
Je jouais à l'inter dans l'équipe
du premier canton. J'ai été long­
temps avant de jouer parce que
j'avais peur de mon accent ca­
talan et n'osais pas parler lors­
qu'on procédait à la formation
des équipes.
Je me souviens que Guy Spar­

compris celle de laGambardella.

QUESTION.—Voulez­vous
parler de la Gambardella?

Henri DUMAT. — J'ai approché la
Gambardella losqu'on a jouéà Lyon contre Nimes. J'étais
remplaçant et j'ai accompagné
l'équipe jusqu'au bout, sans jou­er. |! y avait Masclaux parmi
les titulaires. J'étais « barré »
comme inter par Béchard et Si­bilotte.
Par contre, j'ai pu participerà la finale du concours du jeune

footballeur à Paris où j'ai fini
septième. Devant moi, il y avait.
Larqué et derrière,Coppé.
J'ai aussi joué l'année suivante

dans la Gambardella. Nous som­mes allés en demi­finale et
avons été battus par Aix à Parisen lever de rideau deRennes­Saint­Etienne.te

QUESTION. — Qui y avait­il notam­
ment dans cette équipe ?

Henri DUMAT. — ChristianLaudu,
Daniel Thoirain, Denis Ponsinet,
Daniel Pérez.
Nous avons perdu à la der­

nière minute devant 35.000spec­
tateurs. C'est un beausouvenir
malgré notre défaite !…

za me félicitait souvent parce —0—
que je ne gardais pas la balle, QUESTION. — || y a eu ensuiteà ce moment là, je la jouais un passage à vide ?de suite. Henri DUMAT. — Oui, on aperdu—0— la Gambardella à Laon au pre­

QUESTION, — Pourquoi « à ce …— mier tour mais j'ai joué  quel­
moment­là » ? ques matches amicaux avec lesHenri DUMAT. — Parce que de­ pros et un contre Lens enCou­puis, j'ai changé ! J'ai eu le peDrago.
temps de le faire J'ai fait —_toutes les équipes du Stade y QUESTION. — Pourtant, vous avez

quitté Reims

nous Henri

Henri

DUMAT. — Oui, c'est une
question d'ambiance. Et puis,
quand Reims s'est renforcé, j'aieu l'impression que je n'aurai
jamais ma chance. J'avais vu etparlé à M. Albert Batteux à la
Noël à Reims. Il m'avait invitéà aller jouer une mi­temps avec
Grenoble contre Nantes Cela
n'était pas possible mais je suis
allé passer quelques jours chezlui à Grenoble. Naturellement.
j'ai participé aux entraînements.
Puis est venu mon service mili­taire.—_

QUESTION. — Vous avez connu à
Grenoble une certaine jeune
fille ?

DUMAT. — Oui, on peut
maintenant le dire, C'est officiel
Je suis fiancé à Brigitte Batteux82

QUESTION. — Mais les étudesetle retour à Reims ?
Henri DUMAT. — Avec les juniorsde Reims, nous étions souvent
en déplacement et au lycée, on
ne voyait pas cela d'un bon œil.
Après un déplacement à Naples,
on avait mis sur mon livret« Oiseau passager ». J'ai aban­
donné en seconde.
Mon retour à Reims s'est fait

après mon service militaire à
Nîmes que j'ai fait dans d'ex­
cellentes conditions, au service
des sports. A Grenoble j'avaisété prêté pour un an. lci, je
prépare le monitariat d'auto­
école et je tente en même temps
ma chance dans le football.
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